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Lacréation d'entreprises :
un outil pourvaincre la précarité ?
Christophevilla, professeurde Finance,et NilsPoussielgues,chargéd'études
de laChaireBanquesPopulairesen Microfinanceà AudenciaNantesÉcole
de Management,expliquentpourquoi la créationde micro-entreprisepermet
de lutter contre le chômageet la pauvreté.
D'après le récent rapport
de l'office
statistique
de l'Union
Europé
enne, Eurostat, le
chô
mage atteint un nou
veau
record dans
la
zone euro
(11,3 "A,
m
août
2012). Notre
pays,
la
France,
n'échappe pas à
cet état
de
fait. Avec
9,9 0m
au
troisième trimestre 2012
(en
métropole),
il ne cesse
d'aug
menter par rapport au trimestre
précédent (^ 0,1 point).
Plus
grave
encore,
le chômage touche
plus durement les populations
fragiles
et
particulièrement les
jeunes : sur les
18
millions de
chômeurs de la zone
euro,
plus
de
5,5 millions ont moins de
24
ans. De plus une récente étude
de l'Insee dévoile un
constat acca
blant
:
"Plus
d'un
Français sur
trois a connu un épisode de pau
vreté
d'au
mains
une année entre
2004
et
2008 (soit 16 millions
de personnes âgées de plus de
16 ans)". On notera
également
que
dans "41
X
des
cas,
les
per
sonnes vivent la pauvreté de
manière
transitoire,
souvent parce
qu'ils
ont perdu leur emploi".
UN PARADOXE :
UN NOMBRE DE CRÉATIONS
D'ENTREPRISES EN HAUSSE
Curieusement,
parallèlement à
cette montée en flèche du chô
mage et de la
pauvreté,
la création
d'entreprises
se porte assez
bien
dans la zone euro. Elle n'aura
mêmejamais été aussi prolifique
ces
dernières
années dans un
pays comme
la
France,
avec
d'après les derniers
chiffres de
l'Insee près de
550 000
nouvelles
créations en 2011.
Une partie non
négligeable
de
ces créations s'est faite grâce au
statut
de l'auto-entrcprcncur
(environ 291 720 créations en
2011)
plébiscité à
l'époque
par
Maria Nowak alors présidente
de l'Association pour le droit à
l'initiative économique (Adie).
Une des principales missions de
l'Adie est de financer les micro
entrepreneurs qui
iront
pas
accès
au crédit bancaire, et plus parti
culièrement les chômeurs et les
allocataires des minima
sociaux,
à travers le micro-crédit. Cette
institution
de
micro-finance four
nit plus
de
10 000 micro-crédits
par an
à des
créateurs pauvres
de micro-entreprises.
UNE SOLUTION POUR LUTTER
CONTRE LE CHÔMAGE ?
Cette
double actualité
laisse à
penser
que,
peut
être,
l'une
des
solutions serait
de développer
la
création de microentreprises
par
les
chômeurs et plus géné
ralement par toutes personnes
en situation
de précarité.
Or,
il
faut bien constater que nous
ne savons pas grand-chose sur
l'analyse de la création, du déve
loppement et de la pérennité
des micro-entreprises
dévelop
pées par ce type de
personnes.
Mais également sur les
stratégies
mises en œuvre par
les
micro-
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entrepreneurs qui
souhaitent
avoir une vie professionnelle
dans
un
marché
du
travail où
ils
ne
trouvent pas nécessairement de
place en
tant que
salaries.
C'est dans ce contexte
que
la
chaire des Banques Populaires
en Microfinance d'Audencia
Nantes
a
mené
deux études com
plémentaires : une étude quan
titative'1'
sur la création et la
pérennité des entreprises créées
par des micro-entrepreneurs pau
vres
et/
ou précarisés
puis une
étude
qualitative''
ayant pour
but
d'explorer le
vécu et com
prendre
les
motivations
et les
freins
de la création d'entreprises.
LESSPÉCIFICITÉSET
DIFFICULTÉS DU MARCHÉ
DU TRAVAIL FRANÇAIS
Les carrières des micro-entrepre
neurs rencontrés dans le cadre de
1
enquête qualitative sont marquées
par les phénomènes d'exclusion
du marché de l'emploi. Les
résul
tats
des
entretiens montrent que
ce sont
les
contours et les faiblesses
du marché du
travail
en France
qui sont
mises en
évidence
au
tra
vers des motivations à la création
d'entreprises par ces
micro-entre-
prencurs : une
faible
intégration
des
jeunes
dans
l'emploi,
une
exclusion
des
seniors du monde
de
l'entreprise,
une discrimination
à l'embauche
des minorités,
une
difficulté des entreprisas à intégrer
des
profils atypiques
qui ne
répon
dent
pas aux standards
du
recru
tement. En toile de
fond,
appa
raissent
dans la motivation à la
création
d'entreprises
les inquié
tudes
des micro-entrepreneurs
face
à un marché du
travail qui
ne
leur
offre pas des perspectives
enthousiasmantes.
UNE PRIORITÉ,
CRÉERSON PROPRE EMPLOI
En
premier
lieu. U-s résultais de
l'enquête quantitative confirment
que
la
création
d'entreprise
s'ins
crit dans une dynamique de créa
tion
d'emploi
: créer une
entre
prise,
c'est d'abord créer son
emploi (75 "/o des chômeurs
créa
teurs l'indiquent comme
priori
taire). 11 est important de
noter
que
le
souhait d'indépendance
constitue
une motivation
uni
verselle à la
création
d'entreprise,
62
"h
des créateurs
d'entreprises
(précarisés ou
non)
l'évoquent
comme étant la
principale
moti
vation lors de la
création.
On notera
également que
les
affirmations du
goût
d'entrepren
dre,
la saisie
d'une opportunité,
la création pour
exploiter une
idée nouvelle ou se positionner
sur un marché
nouveau,
indica
teurs qui traduisent
la
culture
entrepreneuriale,
sont moins
pré
sentes chez les micro-créateurs
précarisés que dans le reste de
la
population.
UN FAIBLE RECOURS
À L'EMPRUNT BANCAIRE
Pour
ce qui est
du
financement
des
micro-entreprises,
les
em
prunts
bancaires pour le finan
cement
du
projet ne représentent
que
18
"/r, des réponses pour
les
personnes précarisées alors
que
4-2 yu de la population totale
opte
pour cette solution lors
du finan
cement du
projet.
En
revanche,
la
part
des
subventions atteint
70 DZo chez les personnes préca
risées alors qu'elle n'est que de
45
Vo pour l'ensemble
de
la
popu
lation des créateurs.
L'ÉVOLUTION ET
LA PÉRENNITÉ
DESENTREPRISES
L'étude de la pérennité
de
ces
micro-entreprises montre que le
taux
de pérennité
dépend
notam
ment du moyen de
financement.
En
effet, il est plus
important
si
les
sources
de financement
au
démarrage
viennent
d'emprunts
bancaires (b"l
"/a),
plutôt que
de
subventions ou primes (58
Sb)
ou
des
ressources personnelles
(52 X).
Il faut noter que
l'obtention d'un
prêt bancaire améliore fortement
les chances
de
survie de
toutes
les entreprises,
notamment
quand il est associé à une aide.
À
l'inverse,
lorsque
le
finance
ment
du projet au démarrage se
fait à l'aide des ressources per
sonnelles,
le taux de pérennité
est plus
faible pour
les
micro-
entrepreneurs
précarisés (52
0,'o)
que pour l'ensemble des créateurs
(62
"/o).
"Le
taux
de
pérennité dépend
notamment
du moyen de
financement."
Dans un contexte européen de
hausse du chômage en particu
lier chez les
jeunes et
face à la
pauvreté,
la
création de
micro-
entreprises apparaît comme une
solution
et un
correctif aux imper
fections du
marché
du travail.
Dans
la
situation
économique
ment très tendue que connais
sent
la France
et l'Europe d'au
jourd'hui,
l'étude d'Audencia
Nantes apporte un éclairage nou
veau sur la création d'entreprises
par des personnes
précarisées.
M
(1)
Échantillon constitué de
micro-
tntrepreneurs
"prétumés"
(perwunes aux
cfiôvwges
il/
ou allocataires
de
minirna
sociaiLV)
ayant démarré une entreprise à partir
d'une
mise
de fonds totale inférieure
ou
égule à
S OOO euros.
Enquête
bouée sur l'apprufmdi&ieruenl
des enquêtai SItiE 2006 et 2009 de l'Insee.
(2) 24 entretiens auprès de
micro-
entrepreneurs
eitface àface
d'1 heure.
Smdagt
réalisé avec
llfop.
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